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Présentation du Ministre général 
 

Aux Frères Mineurs, 
Aux Sœurs Pauvres de sainte Claire, 

Aux autres Sœurs contemplatives franciscaines, 
et à qui parviendra cette lettre: 

«Salut et sainte Paix dans le Seigneur” (2 LCus 1). 
 

La grâce des origines 
Nous, les Frères Mineurs, au moment où les 800 ans de fondation de notre Ordre 

depuis l’approbation par Innocent III de la Règle de vie, parviennent à leur terme, 
nous nous préparons à célébrer «La grâce des origines».  

Selon les historiens, c’est en 1209 que François obtint du «Seigneur pape» 
l’approbation de son «projet de vie», qu’on appellerait bientôt la Règle primitive. Il 
nous le raconte lui-même dans son Testament: «Et après que le Seigneur m’eut 
donné des frères, personne ne me montrait ce que je devais faire, mais le Très-haut 
lui-même me révéla que je devais vivre selon la forme du saint Évangile. Et moi je 
le fis écrire en peu de mots et simplement et le Seigneur pape me le confirma» (Test 
14-15).  

Cette «forme de vie» primitive prendra de l’ampleur selon les besoins de la 
Fraternité. Elle sera à la base de la Règle de 1221 et plus tard de la Règle de 1223, 
confirmée par Honorius III ; ce sont tous des textes, qui à distance d’autant de 
siècles, restent une référence essentielle pour la compréhension de François et celle 
de ce que nous sommes. 

 
Mettons-nous en route 

La Célébration du VIII° Centenaire de la fondation de notre Fraternité nous offre 
une opportunité de grâce qui nous invite à faire mémoire avec gratitude du passé, à 
vivre avec passion le présent,  à nous ouvrir avec confiance à l’avenir (cf. NMI 1b). 
Ce sera notre manière de célébrer La grâce des origines. Ainsi, dès le début de ce 
troisième millénaire,  nous les Franciscains, nous voulons réaffirmer notre ferme 
volonté de rester fidèles à notre charisme, « en vivant l’Évangile dan l’Église selon 
la forme observée et proposée par saint François»(CCGG 1, 1), mais en le recréant à 
la lumière des défis qui se posent à  la vie franciscaine aujourd’hui. 

Nous les Frères Mineurs, après avoir reçu avec joie l’invitation du Seigneur pape 
Jean-Paul II à la célébration du huitième Centenaire de fondation de notre Ordre, 
nous voulons, en premier lieu, nous ouvrir à l’action de grâces au «Très haut, tout 
puissant et bon Seigneur» (CSol 1), au «Père des miséricordes» (TestCl 2), pour les 
merveilles que Dieu a opérées à travers les Frères qui nous ont précédé, plus 
particulièrement notre frère François,  et pour les « merveilles» que le Seigneur, 
«Dieu tout puissant, miséricordieux Sauveur» (LD 6), continue à réaliser dans et à 
travers les frères et les sœurs qui arpentent courageusement les chemins de la 
sainteté (cf. 5 LCl 3). Mais puisque nous ne voulons ni ne pouvons «nous limiter à 
louer les œuvres de nos prédécesseurs», car, ce serait «grande honte pour nous, 
serviteurs de Dieu: les saints ont agi et nous, en racontant leurs œuvres, nous 
voudrions en recevoir gloire et honneur» (Adm 6). Au contraire, nous désirons 



vivement « nous en inspirer pour tenir le rôle qui nous revient en cette étape 
historique qui est la nôtre» (Sdp 3), «nous reconnaissons l’urgence de re-venir à 
l’essentiel de notre expérience de foi et de notre spiritualité afin de nourrir de 
l’intérieur – ainsi que l’ont fait en leur temps François et Claire d’Assise – grâce au 
don libé-rateur de l’Évangile, notre monde déchiré, désaxé et affamé d’un sens à 
donner à la vie» (Sdp 2).  

Pendant la célébration du grand jubilé franciscain, en contemplant l’histoire de 
notre Ordre, nous les Frères Mineurs, nous constatons avec joie que nous avons 
«une histoire glorieuse à rappeler et à raconter», mais, convaincus, comme nous le 
sommes, de la force et de l’actualité de la «forme de vie» inspirée par le Très haut à 
François afin d’être essentiellement une forme de vie évangélique, nous assumons 
avec courage la volonté de continuer à construire une grande histoire. C’est 
pourquoi, nous désirons avec ardeur porter notre regard vers le futur, cet avenir où 
nous ressentons que l’Esprit nous envoie pour faire encore avec nous de grandes 
choses (cf. VC 110). C’est ainsi que nous voulons vivre la grâce des origines «non 
seulement comme mémoire du passé, mais aussi comme prophétie de l’avenir» 
(NMI 3).  

Appelés comme nous le sommes « à suivre de plus près les traces de notre 
Seigneur Jésus-Christ et à observer fidèlement l’Évangile» (CCGG 5, 2), nous 
voulons vivre ce jubilé dans une attitude de conversion. C’est pourquoi, nous 
voulons faire mémoire de nos «principes de base» (cf. 2 LAg 11), afin qu’en nous 
«hâtant» et «d’un pas léger» (2 LAg 12), nous puissions, même au cœur 
d’inévitables fragilités, «marcher avec plus de sécurité dans la voie des 
commandements du Seigneur» (2 LAg 15). Et c’est pour ce motif, tandis que nous 
nous préparons dans la joie et avec un nouvel optimisme à célébrer la grâce des 
origines, que nous ressentons d’autant plus l’appel à «ne pas affadir les paroles 
prophétiques de l’Évangile pour les conformer à un style de vie plus commode», 
«l’urgence évangélique de naître à nouveau» (Sdp 2).  

Appelés à «scruter de nouveaux chemins d’incarnation de l’Évangile» (VC 84), 
nous voulons vivre ce jubilé dans une attitude de discernement pour ne pas nous 
installer ni nous répéter, mais bien être des phares générateurs d’espérance dans la 
nuit obscure que traverse notre monde blessé et si souvent crucifié. C’est pourquoi, 
nous nous disposons à écouter la voix du Seigneur dans les événements de l’histoire 
et à découvrir sa présence parmi nous, convaincus qu’ainsi nous raffermirons nos 
pas sur le chemin de l’avenir et de notre adhésion à l’Évangile (cf. NMI 6). Lire les 
signes des temps et les interpréter comme il convient nous permettront de devenir 
«des signes de vie lisibles pour un monde assoiffé de ‘cieux nouveaux et d’une terre 
nouvelle’ (Is 65,17 ; Ap 21,1)» (Sdp 7). 

Appelés à «reproduire avec vigueur l’audace, la créativité et la sainteté» de 
François et à «cultiver une fidélité dynamique  comme réponse aux signes des temps 
qui surgissent dans le monde d’aujourd’hui» (VC 37), nous voulons revenir à 
l’essentiel de notre forme de vie en la révisant et en la réincarnant dans la réalité 
culturelle d’aujourd’hui; nous voulons être fidèles à notre Charisme et en même 
temps avoir bien présentes les exigences de l’époque actuelle, tout en anticipant 
l’avenir.  

 



Que devons nous faire, mes frères? 
Chers frères, alors que nous nous préparons à célébrer la grâce des origines, il 

faut nous demander: «Que devons-nous faire, mes frères?» (Ac 2,37).  Je vous 
confesse que c’est une question que je me pose très souvent . Voyant la situation de 
la Fraternité universelle, j’ai l’impression que l’Esprit nous demande de nous 
centrer, de nous concentrer et de nous décentrer.  

Nous centrer en Celui qui  doit être Tout pour nous: «Le Bien, tout Bien, le 
souverain Bien»  (LD 3). Et donc, «avoir son esprit et son cœur tournés vers Dieu» ( 
Rnb 22, 19) devrait être la priorité des priorités de tout Frère Mineur. Écarter «tout 
empêchement» ou «laisser de côté toute préoccupation» afin de pouvoir «servir, 
aimer, honorer le Seigneur Dieu, d’un cœur pur et d’un esprit pur» (Rnb 22, 26), 
voilà le grand défi qui se propose à tout Frère Mineur, à chaque disciple de Jésus.  

Nous concentrer sur l’essentiel afin d’éviter la fragmentation, la dispersion. Il 
faut nous concentrer sur les Priorités qui nous définissent comme une «fraternité en 
mission», fraternité qui vit les valeurs essentielles de son propre charisme. Les 
Priorités ne sont pas des options périphériques, mais bien la conséquence et 
l’exigence d’une vie radicalement évangélique ainsi que nous la propose saint 
François. Et, en tant que telles, ce ne sont pas des valeurs optionnelles mais bien les 
piliers de  notre fidélité à l’Évangile. Les Priorités sont la clef de lecture qui nous 
aide à vivre notre identité de Frères Mineurs et à mieux comprendre les attentes du 
monde. 

Se décentrer pour aller vers le monde, notre cloître, et y témoigner que Dieu seul 
est le Tout puissant( LOrd 9), conscients que nous ne sommes pas appelés à vivre 
pour nous mêmes, mais pour les autres, que nos fraternités n’existent pas pour elles-
mêmes mais pour manifester le Royaume de Dieu.  Après avoir mis en lumière notre 
appartenance au Seigneur – se centrer -, et notre identité comme Frères Mineurs – se 
concentrer -, l’heure est venue d’aller de par le monde entier pour proclamer 
l’Évangile à toutes les créatures, ainsi toutes pourront connaître la grâce et l’amour 
que Dieu le Père nous a révélé et offert en Jésus-Christ (cf. CCGG 83,3). C’est notre 
mission et notre raison d’être: faire connaître le Royaume de Dieu (cf. Priorités 
2003-2009, 4). 

Se centrer, se concentrer, se décentrer: trois mouvements essentiels pour une 
véritable refondation de notre vie et mission, objectif ultime de ce VIII° Centenaire. 
Se centrer, se concentrer, se décentrer: trois mouvements inséparables. Se centrer, se 
concentrer, se décentrer: trois mouvements qui questionnent notre vie et notre 
mission et nous appellent à revenir à l’essentiel de notre charisme, sans oublier les 
appels qui nous viennent de l’histoire. 

Partant de cette profonde conviction j’invite tous les frères à entrer dans cette 
démarche, sans hâte de voir des résultats, car, comme le dit le refrain:  «aucune 
semence ne voit sa propre fleur», mais aussi sans pauses qui paralyseraient une 
démarche qui résulte indispensable si nous voulons un avenir pour notre «forme de 
vie»,  nous rappelant ce que dit le Talmud: « Vous n’êtes pas obligés de compléter 
votre œuvre mais vous n’êtes pas libres de ne pas la commencer». C’est une 
responsabilité que tous, sans exception, nous devons assumer avec audace et 
créativité,  nous considérant comme des «sentinelles du matin»(cf. Is 21, 11-12), qui 
travaillent à construire un futur plein d’espérance, les yeux sans cesse fixés sur le 



Seigneur qui continue à nous assurer: «Et moi je suis avec vous tous les jours 
jusqu’à la fin des temps» (Mt 28, 20). 

 
Le projet «La grâce des origines» 

Le projet «La grâce des origines», élaboré et approuvé par le Définitoire général 
le 8 novembre 2004, et présenté auparavant aux Présidents des Conférences pour 
une première approbation, enrichi depuis lors par des suggestions provenant des 
diverses Entités de l’Ordre, veut marquer le cheminement de tout l’Ordre des Frères 
mineurs à partir de 2006, comme un anniversaire de la conversion de saint François 
en 2009, l’année où nous commémorerons le VIII° Centenaire de l’approbation de la 
Règle primitive.  

Le projet  «La grâce des origines»  veut aider tous les Frères à donner une 
réponse créative et adaptée aux défis qui nous parviennent de l’Église et du monde 
d’aujourd’hui. J’invite particulièrement les Ministres et les Custodes à l’accueillir 
avec sympathie et à le mettre en pratique avec foi et audace.  

Le projet «La grâce des origines» se présente comme un cheminement en trois 
étapes: celle de 2006 se focalisant sur le discernement, celle de 2007, sur le projet de 
vie et celle de 2008-2009, sur la célébration du don de la vocation. Chaque étape 
successive sera introduite par un document de travail et d’approfondissement. Un 
moment tout particulier: la célébration du Chapitre général extraordinaire que nous 
célébrerons, si Dieu le veut, du 15 septembre 2006  au 1er octobre de la même année 
à Sainte Marie des Anges, à la Portioncule à Assise. C’est à elle, sainte Marie des 
Anges que nous confions ce projet «La grâce des origines», afin qu’il produise des 
fruits abondants. Que saint François, notre Père et notre frère, nous accompagne sur 
ce chemin! 

 

Prière finale 
Chers frères et sœurs, moi, votre frère mineur et serviteur, en profonde 

communion avec tout le Définitoire général, je vous prie et vous supplie 
chaleureusement, dans la charité qu’est Dieu (cf. 1Jn 4, 16) et avec la volonté de 
vous baiser les pieds, de vous sentir obligés à accueillir et à mettre en pratique ces 
propositions nées de la réflexion et de la prière pour mieux célébrer la grâce des 
origines (cf. 2 LFid 87). «Et tous ceux et celles qui voudront bien les recevoir, … 
que le Père, le Fils et le saint Esprit les bénissent. Amen» (1 LFid 88).  

 
Rome, 8 décembre 2004,  
Solennité de l’Immaculée Conception, 
Reine de l’Ordre des Frères Mineurs.  

 
Frère José Rodríguez Carballo, ofm 

Ministre général 
 



 

Projet 
 
Présentation 

 
L’anniversaire des 800 ans de fondation de l’Ordre des Frères Mineurs se 

rapproche. 
Tout a commencé par la conversion évangélique  de saint François, sous le signe 

de la gratuité de l’initiative divine: 
«Le Seigneur m’a donné à moi, frère François, de commencer à faire 

pénitence: lorsque j’étais dans les péchés, il me semblait extrêmement amer de 
voir des lépreux. Et le Seigneur me conduisit parmi eux et je leur fis 
miséricorde. Et en m’en allant de chez eux, ce qui me semblait amer fut 
changé pour moi en douceur de l’âme et du corps; et après cela, je ne restai 
que peu de temps et je sortis du siècle» (Test 1-4) . 
Cela se produisit  à un moment non précisé mais que l’on peut situer une 

vingtaine d’années avant la dictée du Testament, sans doute vers 1205. Au cœur de 
chaque origine,  la vigueur d’une intuition qui se fait jour et se développe est déjà 
contenue, entre ombres et lumières, élans vers l’avant et  retours en arrière. Nous 
pouvons déjà y lire  toute la grâce du futur. 

Après la rencontre avec le lépreux, le Seigneur conduisit François à saint Damien 
où le Seigneur lui adressa ces paroles: « François, va et répare ma maison qui, tu le 
vois, tombe en ruines !» (2 Cel 10). Mais ce fut à la Portioncule qu’il comprit le 
mieux sa vocation (cf. 1 Cel 22) et reçut le don des frères (cf. Test 14), frères avec 
lesquels il partit pour les premières missions. Le Poverello, «en peu de mots et 
simplement»,  fit alors rédiger la  Forma Vitae «selon le saint Évangile», que le Très 
Haut lui-même lui avait révélé, et  que «le seigneur Pape» lui «confirma» (Test 14-
15). C’est ainsi qu’en 1209,  frère François et sa fraternité obtinrent la 
reconnaissance de leur proposition de vie par l’Église. 

Cette célébration peut devenir un kairos pour toute la Fraternité de l’Ordre. Un 
vrai, un authentique moment de grâce qui encourage la «re-fondation» de l’Ordre 
comme tel, dans l’optique de nouveaux commencements, d’une vie nouvelle,  et qui 
sera donc: 
• une occasion propice pour un retour à l’essentiel de notre expérience humaine, 

chrétienne et vocationnelle franciscaine, un ‘recommencement’ à partir de nos 
valeurs charismatiques; 

• une heure providentielle « afin de nourrir de l’intérieur – ainsi que l’ont fait en 
leur temps François et Claire d’Assise -  grâce au don libérateur de l’Évangile, 
notre monde déchiré, désaxé et affamé d’un sens à donner à la vie» (Sdp 2), en 
œuvrant à la promotion de la réconciliation, de la justice et de la paix; 

• un «temps fort» sur le «chemin de  croissance dans la vie évangélique et la suite 
de Jésus-Christ» (cf. FP 38), dans la fidélité créatrice (cf. VC 37). 
 
Par la grâce de l’Incarnation, nous reconnaissons l’histoire comme un lieu 

théologique, ce mystère du temps au cœur duquel nous célébrons l’avènement du 
Christ Sauveur. Et par conséquent, la célébration des origines de notre Fraternité 



devient une opportunité  de libération et de conversion de vie. Nous sommes appelés 
à être des pè-lerins et étrangers en ce monde , compagnons de route de tous les 
hommes, de toutes les femmes de bonne volonté, surtout des petits et des pauvres, 
peu importent  la race, la culture ou la religion auxquels ils appartiennent. Célébrons 
donc l’origine de notre forma vitæ dans un partage de plus en plus intense avec tous 
et en cette heure de l’histoire qui se signale  par des changements radicaux et par 
l’incertitude de l’avenir. 

Nous pourrions être tentés de nous replier sur nous-mêmes. Nous vivons un 
temps de passage et de forte purification, dans la Vie consacrée également. Et donc 
un temps pendant lequel il faut cultiver une foi à la fois humble et forte; un temps où 
on ne peut pas prétendre trouver des réponses et semer la contagion des résultats de 
nos efforts, alors qu’il nous faudra sauvegarder  la voie du dialogue avec tout un 
chacun  dans la nouveauté de la vie.  

Le chemin de préparation devient donc un itinéraire où on pourra  renouveler: 
• la grâce de notre vocation de Frères Mineurs, vécue dans cet «aujourd’hui» de 

l’histoire, dans la découverte du visage du lépreux et de Jésus-Christ, Seigneur 
pauvre et crucifié; 

• la décision audacieuse et créatrice de vivre aujourd’hui, dans la vie personnelle et 
fraternelle, la vie évangélique à la suite de Jésus, contenue dans ce « livre de vie 
et moelle de l’Évangile» qu’est la Règle, alors que tant de signes nous portent au  
découragement; 

• l’émerveillement et la gratitude pour le don de la vocation franciscaine, afin 
d’être capables de la «restituer»  au monde, à l’Église et à nos frères par les 
paroles et par la vie, en renouvelant notre  profession  devant le monde et devant 
l’Église, nous confiant de tout notre cœur à notre Fraternité. 
 
Riches de ces motivations, nous éviterons le risque  de nous célébrer nous-

mêmes. Nous désirons vivre la mémoire vivante et provocatrice  de notre fondation.  
Nous en recueillons la grâce en vertu de la vie et de la mission de tant de Frères 
Mineurs qui, de 1209 à nos jours,  ont accueilli et traduit dans une  fidélité créatrice  
ce «rêve» de François d’Assise: la possibilité de vivre l’Évangile dans l’Église. 

Nous les Frères, après huit siècles, nous  recueillons ce rêve pour que, dans la 
puissance  de l’Esprit,  il puisse assumer aujourd’hui un nouveau visage, qu’il anime 
nos pas, parfois épuisés, qu’il nous marque d’une empreinte  pour l’avenir de notre 
vie de Frères contemplatifs en mission. 

Le Ministre général et son Définitoire, conscients de leur service de « témoigner 
par la parole et la vie»  à tous les frères l’actualité et la puissance de l’Évangile 
contenues dans notre forma vitae, confient à chaque frère, aux Fraternités 
provinciales et locales, la proposition d’un itinéraire qui,  dans nos divers lieux de 
vie et  de mission, nous fasse cheminer ensemble dans un même idéal  afin d’: 

Entreprendre le chemin 
du discernement nécessaire 

pour re-fonder notre vie 
et notre mission 

en nous basant sur les éléments essentiels de notre  “forma vitae”. 
 



Ce sont les paroles de François qui nous indiquent le chemin: 
«À tous ses frères, auxquels il doit grand amour et respect […] à tous les 

ministres, custodes et prêtres de cette fraternité, qui sont humbles dans le Christ; à 
tous les frères simples et obéissants, des premiers arrivés aux derniers qui viendront,  
le frère François, homme fragile et méprisable, votre tout petit serviteur, salut en 
Celui qui nous a rachetés et lavés par son sang précieux. 

En entendant son nom, adorez-le […] et prêtez l’oreille à mes paroles. 
Inclinez l’oreille de votre cœur et obéissez à la voix du Fils de Dieu. 
Gardez de tout votre cœur ses commandements et accomplissez ses conseils à la 

perfection. 
Louez-le, car il est bon et exaltez-le par vos actes, car c’est pour cela qu’il vous 

a envoyés dans le monde entier pour que, par la parole et en acte, vous rendiez 
témoignage à sa voix et que vous fassiez savoir à tous  qu’il n’y a de Tout-puissant 
que Lui. 

Persévérez dans la discipline et dans la sainte obéissance et, ce que vous lui avez 
promis, accomplissez-le d’un bon et ferme propos.  Comme à des fils s’offre à nous 
le Seigneur Dieu. (LOrd 2-11). 

Animés de ces sentiments, nous vous proposons quelques pistes pour la 
préparation du VIII° Centenaire de la fondation de l’Ordre, selon les indications du 
Document du Chapitre général  de 2003,  Que le Seigneur vous donne la paix,  et 
des Priorités pour le sexennat  2003-2009.  

Nous partirons donc de 2006 pour culminer dans la célébration de 2009. 
Nous proposons seulement des pistes, pour que, «partout où se trouvent et vivent 

les Frères»,  ils puissent tracer ce chemin au cœur des langues, des cultures, des 
peuples, des Églises où ils vivent et travaillent, tout en  récupérant l’histoire des 
origines de leur propre Entité.  

 
 

 
 

Itinéraire de célébration 
 
L’itinéraire s’articule en trois étapes. Elles se proposent de nous accompagner 

vers un temps favorable: 
 

• à l’écoute, au discernement et à la conversion évangélique (Année 2006); 
 
• afin de traduire aujourd’hui,  à travers des gestes de sainteté, la capacité de 

projeter notre vie personnelle et fraternelle selon l’Évangile (Année 2007); 
 
• à l’admiration et à la gratitude lors de la célébration du grand don de notre 

vocation, pour que  nous en rendions compte par la parole et par la vie (Années 

2008-2009). 
  

Pour chaque étape on propose: 
 



• Une parole-clé du chemin de conversion de saint François; 
• un but à atteindre ; 
• quelques moyens suggérés par le Document du Chapitre général, Que le Seigneur 

vous donne la paix,  et par le guide pour l’approfondissement des Priorités 2003-
2009, À la suite du Christ pour un monde fraternel, en invitant chaque Entité à 
rechercher d’autres moyens significatifs pour la réalité locale; 

• des gestes à poser publiquement devant le peuple de Dieu, auquel nous devons 
rendre compte de notre réponse généreuse et fidèle à la grâce de la vocation et de 
la mission, cette grâce  reçue à travers la conversion et la vie évangélique de 
Frère François et des ses compagnons, ainsi que de tant de frères au cours de ces 
huit siècles. 
Dans les divers passages de l’itinéraire proposé, on veillera à engager activement 

les membres de la Famille franciscaine,  vu la grâce de l’origine commune de la 
vocation et mission. 

 



Année 2006  
Écoutons pour changer la vie  

«Seigneur, que veux-tu que je fasse?» 
L’écoute, la conversion et le discernement de la 

volonté du Seigneur pour notre vie d’aujourd’hui. 
 

Vers où allons-nous? 
• Vers la redécouverte personnelle et partagée dans la Fraternité de ce «qu’est» le 

Frère Mineur dans sa vie et sa mission en ce  début du troisième millénaire, fidèle 
à l’homme et à l’Évangile vécu dans l’Église, suivant l’intuition de François.  

• Vers une relecture de notre être «Fraternité en  mission», selon la spécificité des 
Frères Mineurs, en accueillant l’appel à aller «de par le monde entier» (LOrd 9), à 
annoncer «aux hommes la paix et la pénitence» ( 1 Cel 29), et à redécouvrir le 
visage du lépreux et de Jésus-Christ, Seigneur pauvre et crucifié. 

 
Avec quels moyens? 

• Cultiver la dimension de l’écoute à travers la lecture orante de la Parole de Dieu 
selon la tradition franciscaine à la lumière  de la vie des hommes et des femmes 
d’aujourd’hui, attentifs à la lecture et à l’interprétation des signes des temps. 

• Veiller à la proposition et à la mise en œuvre de périodes sabbatiques , comme le 
«Moratorium»: que chaque frère ait le «courage de s’arrêter». Les Provinces et 
les Conférences prépareront donc un programme qui offrira à chaque frère la 
possibilité de récupérer et de réaffirmer la grâce de sa vocation, de sa relation 
avec Dieu, avec les frères et avec  le monde et de permettre son recyclage 
théologique et professionnel. 

• Trouver dans chaque Entité, après le Chapitre  général extraordinaire, les 
modalités les plus opportunes d’une convocation de tous les frères (p.ex. le 
Chapitre des Nattes), pour discerner les moyens susceptibles d’améliorer la vie et 
la mission des frères aujourd’hui.  

• Le Ministre général, avec son Définitoire, s’appuyant sur la collaboration du 
Secrétariat et des Bureaux de la Curie, élaborera des matériaux qui orienteront le 
discernement sur ce «qu’est» le Frère Mineur dans sa vie et sa mission à notre 
époque. 
 

Par la force des gestes:  
• Remise du Crucifix de saint Damien à chaque frère 
• Signes concrets de partage, de minorité, de solidarité et de gratuité envers les 

«lépreux» de notre temps, ainsi qu’à travers une vie plus sobre et centrée sur 
l’essentiel.  

 
 
 



Année 2007  
Osons vivre l’Évangile 

«Voilà ce que je veux, voilà ce que je 
cherche, ce que , du plus profond de mon cœur, je brûle d’accomplir ! Séance 
tenante, notre Père saint, débordant de joie, passe à la réalisation du salutaire 

avis; il ne souffre aucun retard à la mise en pratique de ce qu’il vient d’entendre» 
(1 Cel 22). 

Renouveler notre vie personnelle et fraternelle selon 
l’Évangile, dans le contexte vital de notre temps. 

 

Vers où allons-nous? 
• Vers la décision audacieuse et créatrice  de vivre aujourd’hui, personnellement et 

en tant que frères, l’Évangile et la Règle, «avec simplicité et sans gloses et de 
l’observer par  de saintes œuvres jusqu’à la fin; la vie évangélique à la suite de 
Jésus, contenue dans ce «livre de la vie et moelle de l’Évangile» qu’est notre 
Règle quand tant de frères semblent perdre courage. 

• Vers des choix concrets et prophétiques en vue de l’élaboration du Projet 
provincial, du Projet local et du Projet personnel de vie et de mission, à la lumière 
de la lecture de la réalité dans laquelle nous vivons, de l’Évangile, de la Règle, 
des Constitutions et Statuts généraux et des Priorités de l’Ordre.  

 
Avec quels moyens? 

• Encourager les Chapitres provinciaux et locaux à accomplir des choix concrets et 
prophétiques qui libèrent les Frères et les Entités des divers types de peur et 
différentes formes d’appropriation pour exprimer une fidélité  renouvelée à 
l’Évangile et à la Règle. 

•  Veiller dans chaque Entité à l’élaboration et à l’évaluation du Projet provincial, 
en tenant compte des Priorités,  afin de parvenir à la «refondation», dans le sens 
d’un retour à l’essentiel et au cœur de notre vie et mission aujourd’hui. 

• Veiller, dans chaque Fraternité locale, à l’élaboration et à  l’évaluation du Projet 
de vie fraternelle et à ce que chaque frère élabore son Projet personnel de vie. 

• Ré-assumer la Formation permanente comme choix prioritaire dans chaque 
Entité. On soignera  particulièrement la spécificité franciscaine, autant au niveau 
de l’expérience que de la théorie, et de telle façon qu’on puisse «personnaliser» 
les valeurs du Projet provincial de vie et de mission. 
 

Par la force des gestes: 
• Remise à chaque Frère du saint Évangile et de la Règle avec les Constitutions 

générales. 
• Un nouvel engagement, communautaire et public, orienté vers la solidarité, de 

nouvelles formes d’évangélisation, une nouvelle disponibilité pour la mission ad 
gentes; des choix concrets pour la justice, la paix et l’intégrité de la création; des 
initiatives favorables au dialogue œcuménique, inter-religieux et interculturel. 

 
 



Années 2008-2009 
Rétribuons tout au Seigneur 
par les paroles et par la vie! 

«Le Très-Haut lui-même me révéla 
que je devais vivre selon la forme 

du saint Évangile.  
Et moi je le fis écrire en peu de mots 

et simplement et le Seigneur Pape 
me le confirma» (Test 14-15) 

Admiration et action de grâces  dans la célébration 
du don de notre vocation 

 

Vers où allons-nous? 
• Vers la célébration du don de notre vocation. 
• Vers une restitution par les paroles et par  la vie, au monde, à l’Église et à nos 

frères, du don que nous avons reçu, en professant à nouveau la Règle et la vie des 
Frères Mineurs, en nous confiant de tout notre cœur à notre Fraternité. 
 

Avec quels moyens?   
• Rechercher dans chaque Entité des formes concrètes de dépouillement  et de 

restitution de nos biens  aux pauvres qui sont nos maîtres et seigneurs. 
• Vérifier dans chaque Fraternité locale l’usage de nos espaces, en visant aussi des 

choix de solidarité et de partage. 
• Évaluer l’usage que nous faisons des moyens utilisés pour l’Évangélisation, afin 

qu’ils soient vraiment en consonance avec notre statut de mineurs (cf. CCGG 109 
§1).   

• Choisir en conscience dans chaque Entité la priorité de l’Évangélisation la mieux  
orientée dans le sens missionnaire. 

• Pour chaque Frère, au cours de l’année,  répéter la formule de la Profession 
religieuse;  qu’elle soit l’occasion d‘une action de grâces dans le souvenir du don 
de la vocation, de révision de vie et d’un nouvel engagement. 
 

Par la force des gestes 
• Célébration publique d’action de grâces au Père des Miséricordes, en louant le 

Très haut et bon Seigneur pour le don de la vocation chrétienne et franciscaine; 
pour renouveler en chacun de nous la joie d’appartenir à Celui qui est toute notre 
richesse à suffisance. 

• Rénovation de la Profession  devant le Peuple de Dieu: entre les mains des  
Ministres provinciaux de chaque Entité  et du Seigneur Pape à l’occasion du 
Chapitre général de 2009. 
 

 



Le regard tourné vers le futur  
 
Chers frères répandus dans le monde entier  pour vivre dans la joie  l’esprit de 

«pénitence»: 
Nous vous remettons ce schéma, dans la confiance qu’il sera vraiment accueilli 

comme une occasion favorable  de re-fondation de la vie évangélique de notre 
Fraternité internationale, pour le bien du monde, en communion profonde avec 
l’Église,  ce qui animera  l’espérance en l’avenir que l’Esprit nous prépare en cette 
heure difficile de notre histoire. 

 
Nous vous le livrons avec les paroles de sainte Claire, la fidèle gardienne de la 

grâce des origines. La mémoire des débuts de  sa vocation dans son Testament nous 
introduit dans le souvenir  vivant du charisme  qu’il nous est donné  de recevoir 
aussi aujourd’hui, charisme dont nous sommes responsables pour l’avenir: 

 
«Au nom du Seigneur. Amen. 
Entre autres bienfaits que nous avons reçu et que nous recevons chaque jour 
de notre donateur, le Père des miséricordes, et pour lequel nous devons 
davantage rendre des actions de grâces au glorieux Père du Christ, il y a 
notre vocation, dont nous lui sommes d’autant plus redevables qu’elle est plus 
parfaite et plus grande. D’où l’Apôtre: Reconnais ta vocation» 
(Test 1-4).   

 
 

Ministre général et Définitoire général 
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Quelques activités en vue du Centenaire 
  

Chapitres 
• Chapitre général extraordinaire: 15 septembre –1er octobre 2006  à Sainte Marie 

des Anges (Assise) 
• Chapitre des Nattes pour les jeunes frères profès solennels de l’Ordre (2007) 
 
Congrès 

• Congrès international  sur la Justice, la Paix et l’Intégrité de la Création (2006) 
• Congrès international pour les Modérateurs de la Formation permanente (2007) 
• Congrès international historique: «L’Ordre des Frères Mineurs: hier et 

aujourd’hui». 
• Congrès continentaux sur l’évangélisation ad gentes. 
 

Publications 
• Nouvelle publication des Écrits de saint François (Ed. Esser). 
• Publication de la Règle dans les principales langues parlées au sein de l’Ordre. 
• Publication des Constitutions de l’Ordre des débuts jusqu’à aujourd’hui (texte 

latin). 
• Publication de l’Enchiridion des Documents officiels de l’Ordre (de 1963 à 

aujourd’hui) 
 
• Un numéro extraordinaire de l’Archivum Franciscanum Historicum . 
 



Abbréviations 
 
Saintes Écritures 

Ap  Apocalypse 
At   Actes 
1 Jn  Première épitre de Jean 
Is  Isaïe 
Mt  Matthieu 
 

Écrits de Saint François 

Adm Admonitions 
CSol  Cantique du frère Soleil 
LCus Lettre aux Custodes 
1 LFd 1ère Lettre aux Fidèles 
2 LFd 2ème Lettre aux Fidèles 
LD Louanges de Dieu 
LOrd Lettre à l’Ordre 
Rnb Regula non bullata (1ère Règle) 
Test Testament 
 

Autres abbréviations 
 
CCGG Constitutions générales de l’Ordre des Frères Mineurs, Roma 2004 
1Cel Thomas de Celano –Vita I 
2Cel Thomas de Celano – Vita II 
FP La formation permanente dans l’Ordre des Frères Mineurs, Roma 1995 
NMI Jean-Paul II, Novo Millennio Ineunte, Lettre apostolique, 2001 
Sdp Que le Seigneur vous donne la paix, Document Chapitre général 2003, 

Roma 2003 
VC Jean-Paul II, Vie conscacrée, Exhortation apostolique, 1996  

 


